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M. V. LECHAT, 

J ngénieur en chef, Di recteur du 7c ar rondissemen t des Mines, i1 l.iége . 

SUR LES TRAVAUX DU 1er SEME STRE 1907 

Chm·bonnage dtt llol'lo:: . - Transpo>'t de cltai·bon clans les voies 

monta11 tes . 

\1. l'I ngé oicur Fourmarier m'adresse la note su ivan te au sujet 
d' ull système de lranspo1·t q ui Yicnt <l 'êt l'c inauguré a u s iège Braco­
o ier du Cha t·bonnage du Horloz po ur remplacer le traiDagc aux bacs 
da ns les tai lles montantes : 

« Transport du ch a rbon d a ns les t a illes m on tantes . 

,, Le~ couches du ~iège B1·acoo ier, di sposées en g randes pla tcu rcs 
à fa i ble penda ge, se p1·èlc nt parfaiteme nt à l'expioi lalion pa t• tailles 
montantes ; au ss i celles-ci sont la règle. Un des inconvé ni ents de ce 
mode d'exploitation est le traîuagc a ux bacs da ns les voies monta n tes, 
qu i oll t pal'fo is 80 mètres de longue ur, travail pén ible, fa tigant et 
sou \'en t d' un 111a n vai~ re ndement ; c'est à cette situation que la direc­
ti on du ~iègc 131·aconier a roul u remédier pa r la créatioD de petits 
plans i ncl i nt's a 11 tomote u rs spécia ux. L 'idéal se1·ai t évidem ment 
d 'a111enc1· la berl a ine a u fro nt <le ta ille, mais cc ~ys tèmc sera it t rès 
cli~pendi c ux , pa rce quïl exige l'ouve r ture de galeries plus larges et 
l' immobil i~ati on <l' un matériel fixe cons idérable el robu ste en même 
temps . 

» L'emploi d' uo matériel lrger, susceptible de supprimer uo bon 

nombre de t1·aînc urs-bacs sans a ugmenter la section des ga leries , a 

.. 
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paru préférable et on a mis en ser v ice depuis février 1907 des plans 
inclinés au tomoteurs transportant sur un truck le bac lui-même. Le 
travail du bouteur se rédu it donc au chargement du bac, au traînage 
sur iO mètres de long ueur (moitié de la lt•ngue ur totale du front de 
taille) , mise sur truck et freinage. 

» Description de l'insta llation (voir fig . l à 3J. 

» La voie. - La voie, large de Om60, est formée de rails Vignole 
de 7 kilogs par mètre, ri vés sur des bandes de fer plat, de 70 rn/m 
sur 10, espacés de i mètre. Les travées ont 3 mètres de long et sont 
te rminées d 'un côté s ur un fe r plat large de i40 mtm, sur lequel se 
fa it le joint entre deux travées success ives . 

» On n'emploie aucune éclisse ni boulon amovibles ; s ur le large 
pl at sont rivés deux crapauds, enserrant à la fois l'âme et Je patin du 
ra il sur 70 111

/ "' de long, qui soutiennent le rail e t offrent à la travée 
suivante un emboîtement de 70 "'/m égalemen t. 

» Une tr a vée de 3 mètres pèse environ 62 kilogs; la voie peut 
donc être établie r apidemeut et solidement, sans qu'ou soit exposé, 
lors du démontage, à la perte des boulons, éclisses et tire-fonds . 

» Le tambow·. - Au lieu d'e mployer une poulie fre in à gor ge, 
qui oc permet que l' usage d' un câble de la long ueur du pla n , câble 
qu 'i l eût fallu remplacer à chaque progression de la voie, on a com­
biné un treuil recevant en une fois la provision de càble nécessaire 
au déhouillemeot de la tranche; pour Cochet , par exemple, on a 
admis 80 mèt res et placé deux foi s cette longueur s u r le tam bour. Le 
câble employé a tO m;m de di a mètre, mais esl très fort. 

» Un arbre e n fe r cané de 40 111/m de côté, long de f mOG, lt·aversc 
u n bois cyli ndrique de om20 de d iamètre, termi né par cieux joues eo 
tôle et d ivisé en deux par une tôle égaleme nt ; deux ét1· iers fixés à 

deux bois coincés co tre toit el mur lui scnent d'appui ; u ne frette 
tournée, formant pou lie, placée à l'u oe des extrémités du tambour, 
r eçoi t un sabot de bois qui, cha rgé d'une petite masse a u bou t d' un 
levier , forme le frein. 

» Les extrémités de l'arbre sont te1·01 inées par un carré sur lequel 
oo place de ux manivel les; qua nd, le suir, il faut remonter des pi erres 
da ns les ta ill es, on a clone uo tre uil à sa d ispositi on permettant 
d' amene r à la tai lle des pierres venant d u rou lage infé r ieur. 

» Le treui l est cons truit de manièr e à pouvoir fonct ionner dans 
une ou ver tu re de om10. 
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> Le t1·uck. - Util isant les matériaux que l'on avait en magai,in , 
on a construit des truck s assez lourds. Les roues ont 0m25 de diamè­
tre, les ess ieux 50 X 50 "',m. Ils sont réunis par deux plats légèrement 
creusés, de façou à ramener le plancher le plus près possibl e du sol; 
une tôle r ecouvre eu les réun issant , les de ux plats ; une buttée 
empêche les bacs de frotter sur la r oue, ce qui nuirait à la foi s au 
rou lement el à la conservat ion du bac, qui, comme le montre le 
croquis se place e n travers du po1·teur pour év_iter au traîneur tout 
faux mou vement et metl re la corde hors d 'atteinte, ce qui arriverait 
s i le bac ent1·ait par l'arrière du porteur. 

~ 1 ~ ~® 
~ 

Fic. 3. 

» Le treu il doit être placé le plu s près possible du front afin 
d'obtenir Je minimum de traînage. 

» Dans les tai lles où la production est trop faible pour utiliser les 
services d'uo chargeur qui , placé au pied du pla n doit basculer les 
bacs, on d ispose dans la taille de cio q ou six bacs qu'on amène succes­
sivement à la station de départ et qu'on laisse descc udre successi­
vement quau d le charge ur est revenu a u pied du plan . 

» Conclusions. - L'essai auquel on a procéd é pendao t quelques 
mois oe la isse au cuo doute s ur le bon fouctiooneme nt du systè me 
qu e l'on se p1·opose d' insta lle r dans la plupa r t des chantiers. 

» Les plans actuell ement en usage ont été établis avec du matél' iel 
du magasin; ou pourra, e n achetao t des matériaux spécialern eot 
pour celle destinati on, réduire le poids mort de J' i ostallalion. 

» Les avan tages réa lisés sont: rendement double el même parfois 
triple des bouteurs, ce qui permet une diminution de cc perso ooel, 
le plus d iffici le à se procurer de toute la fosse, et pa r conséquen t 
dételage moins fréqu en t des haveurs e n cas d'absence des traine u rs­
bacs puisque le nom bre de ceux-ci est d iminué. 

» Les voies mon tantes peuvent avoir une section plu s petite que 
pour le t rainage au bac, d'où économie. 
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» En outre le r emblayage est plus facile, même avec des pier res 
provenant de la voie inféri eure. 

» Les inconvé nien ts inhérents à cette installation son t les suivants: 
nécessité d'avoir uD plus grand matériel fixe; nécessité d'avoir une 
organisation spéciale lorsque la ta ille ne produit pas assez pour 
occuper constamment un chargeur au pied du plan. 

» EDfin, au point de vue de la ventilati on, les portes doivent être 
placées toutes su r la voie de roulage d'où dépense plus g1·ande mais 
compensée par une survei llance et un entretien plus faciles. 

» Ces plaDs incliDés sont actuellemen t e n u sage aux chantiers de 
Dure-Veine , a 213 mètres (puits Frédéric), et Cochet, à 165 mètres 
(pu its Frédéric). Faute de matériel, on n'a pas eDcore pu en géné­

raliser l'emploi. 
» II n'es t pas douteux que ce système n'apporte une améliorati on 

sensible dans Je rendement des chan tiers. » 

NOTES DIVERSES 

SUR L'INFLAMMATION DU GRISOU 
PAR LES 

, 
Conducteurs Electriques Incandescents 

Etude comparative des expériences de M. Hauser et des nôtres. 

PAR :MM. CouRIO'l' et J. MEUNIER. 

Les essai::; entrepri s pa r ~1. Hauser, profcssem :\ l 'Ecole 
des min es de 1Jaclricl, sur l'inH.arnrnat ion du grisou par les 
conducte u1·s élec: lriqnes incandescents, essa is crue nous con­
naissons pa r l~ compte rendu cl e 1I. L. Dcnoël clans les 
A nnales des M ines cle Belgique (t. XII, i90î , p. 1088), sont 
fort intéressants . Nons ne croyons pas que ces expérience 
viennent infirmer, ni cont redire les nùtres, mais au con­
traire, ([LL'elles les confirment. No m; a,·ons dit dans nos 
diverses pt1 IJl icatio11s (1) que « les conclncteurs incandes­
cents ne font l)as détoner le "Tisou mébn°·é ù l'air, même 0 C 

clans les condi tions les plus favorables :', l'explosion )), en 
expliquan t fo rnw llern ent cp1e nous n'avions opéré qu'avec 
des conducteurs dont le diamètre a varié de 0.05 millimètre 
a 0.35 millimètre. Nous n'avons pas opéré aYec des fils de 
diamètre plus gTos et même la plupart de nos expériences, 
2,000 environ, ont été faites aY ec du fil de clavecin, n° 30 
du commerce, dont lr diarni'il'e est fi peu près de 0.24 milli­
mètre . Une fois bien maîtres de notre appareil et cle notre 

(1) A cadémie des sciences (Comptes rend us , t. 126, p . 750, année 1878); 
R e1111e de Liége, 4c sfr ie, t. X, p. 21~ , jui n 1905; Gé11ie civil (octobre 1906) . 




